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. le mauvais temps a empêché de nouvelles attaq~es ça serail' un ~ésastre pOlir 1%IFOpe$; I(lGra"de~8r .... 
de l'avilltion britannique sur l'Allemagne auc:ours dE: tagne et la R.ussie ~oviétique l'èm·pqrtaie.nf. De~ l"for .. 
la . l'luit derniàre. ça n'Iilst toutefois que partia remise, mateurs dignes de foi rapPQfteJ't de Vic:hy q~e l'amind 
slU fout en c:roire la dédaration que vient de faire Jean Darlall, chef des forces armée§, est de ceUt 
celui qui dirige c:e genre d'offensive, le maréchal .de même opinion". . 
l'air A.-T. Harris. Des gens s'imaginent· enc:ore que En invoquant tcujours des iYlformateurs digne.$ de 
des guerres ne peuvent se gagner par des bombarde. foi, des rapports Qutorisés, etc., le mêrne correspon .. 
mèpts aériens, Q-t-iJ dit; mais qu'ils attendent, nos dont représente le mar~châl Pétain comme "un 9r~"d 
offensives ne font que commenc:er. Nous' Qllons faire patriote entouré d(intrigant~, el\':PQsé aux pressions 

1 

sur le:; .AI.I!;ma,nd. s des ex. pe.'~.ienc:es que nous c:anfit. me· qU'e. xe:. c.e,nt le.$ Q, .. u, h~.rltis al,lem,ClI1, ,d;$I. mais .fo};Qnt ~ 
rons ensuite sur les Japonais. ~ son mieux pour proteger l'integrite françQI9Q • \1 dIt 

. Un fait certain, c'èst que des places allemandes de 1 encore que' Je. p;eupl; français: se rend par~~itement 
p'remièreimport-anca, Rostock, Essen, Lueb~t:k, Cologlio, compte iI~s dlfflcult~s .que ,r~ncont~e }e marechal, le 
pour. ne. mentionner .que les principales, ont reçu des peupl,! ,SQlt que celul'C:' a. ete forc:e d accepter Lav~1 . 
coups extrêmement durs. Le ravitaillement ennemi !:ln 1 à la tere de son gouve.~nement, sous IQ menace d~ vqu' 

~ souffrira pendant assez longtemps, peut-être même de occuper IQ Frol1ce entlere. çette ll)e~Qce ng serait pas 
façon permanente, si les attaques se reno.uvellent au..: 1 la seule, les AUerru~,nds Qijrale~t laisse ente~dre .d~ plus 
m~mes endroits, si d'autres attaques sont landes ail. qu.a. dans le c~s ~ un refus de c()llabQr~tlon, Ils use­
leurs avec: le même succès, On ne saurai.t prédire une fl;lIElnt de repre~a'lfes cqntfl~ I~s Fr~!l~alst ail nom~re 
dqte PQur l'invasion du continent par les forces des de 1,500,0&0, qUI s.ont 7"c;ore ppsQnl1lers en Allemagne. 
Nations Unies, mais cela. s'en vient, Britanniques et ". y. a !outefols, ajoute le correspondant W~rne(f 
Améri~ains ,s'y.préparent et la meilleure des prépara. IIne hnute a c:e que les Ali ep'l al'! ds .pe~ve'1t obt~m, par 
tions jusqu'à mainteoo. nt, a carta, inement ~té les bom-I ~e. s m, oye~. s .de, ce genre .. ~!tl.er 1 .. UI;me. me l1e tl~nt. pas 
bardements aériens et massifs' sur les centras indus- du tout a entrepr~mdre Il>7cupatlon complète de 1(( 
triels ennemis. ~rance, car c,ela lUI prendrait des trQupe.5 n~rnbreuses; 

.. . . . ae plus, ça n est pas en prenant les français de force 
~n ~uss!e~ ~'est toujours à Séb,astopol qlle ,se ~e~- qu'il en obtiendra de l'aide pour ses industries d. 

tr~lIse 1 achvlte, Les Allemands pretendent aVOir pene.. guerre. Avec l'appui de la force QUernande, Laval pour. 

" 

tre p.lus avant dans le systèrne des défenses de la ville rait certes supplan!er le marêchol PétaÎnmais cero 
tandiS, que les RUSSIil~ a/fjrme~~n'~voir céd,é aucune de a.urait"iI d'autre efflilt que de .précipite~ une révolu~ 

i ces d;fens;s maigre 1 !ntenslfICa!lO." de lottaque. tlon? Et les affaires allemandes ne seraient pas plus 
Britanniques et Àxlstes multlphent les esc:armou- aVQllcées. Pour c:e qui est d'une révolte générale d~s 

ches en ~i~ye, m'lis ~ien .. de déci~if. L'ennemi s'est Français contre les forces d'occupation allemandes, M. 
encore faIt repousser a Blr·Hac:helm. , Werner est d'avis qu'iI n'y faut pas compter avant 

la situation reste confuse du c:ôté de fa Chine, l'invasion du cont!"ent. .. 
Une colonne chinoise se sel'!'m9Iiss~e derrière les • Ce comment:we d~ corl'e5p~d(lnt ~ern.'lrc?ln­
lignes japonaises et aurait poussé jusqu'à dou%e milles "de Q~ec une. declaratlon.que Vient ~e faire, paredle· 
de Nantchang,capitale de la province de Kiangsi, ment a "Y"a~hln~ton, l'amlr"?1 Leahy, amhassQ~eur d~ 
dans le but d(opérer une diversion, de bloquer une Etat~-U~fS a yIC~y, rentre dans s~n paY~1 en ~md 
offensive partie de Nantchang en direction de la d;rn'7F, a la s"lt~ du retour .aup~uyolr de Pierre Lava!. 
province d~ Tchékiang'<e> " ,. " " ~.~~ L am ua JL!ila hy ~I! que prahquemen! touslesF[ançaJS 
", TokiO donne sa version aes' deux batailles, dé l'île ~ont ~n sympat~le.avec les ~tats-Unls et, entrehenflen,t 
~e Midway et de Dutch-Harbour, enAlaska. Il ayoue 1 ~spolrdeladefal~e des pUls.sances de ~ Axe: Quant,a 
la perte d'un porte:aviôns et des dommages à deux hu, ?près une annee et dem!e ~e.!el~tlon~.lnhmeS et 
aùtres na'vires de guerre muis rédame le c:oulage de cord!ales avec le maréc,hal Petam, Il .d~t 'lU Il gar~, lin 
4f!luX porte-avions et d'un gros transport américains. sentlme~t de ha,~t~ estime pour le Yled h~mme d Etat. 
Cela fait un contraste avec le c:ommuniqué de Iq ma. ~e marechal Petaln, cO~$ta!11l'!1ent SOUj1l1.S aux pres­
rine américaine qui ne concédait qll'Iln destroyer tor. SI0'1.S allemandes, peut dtfflc:llelYlent travailler au spu~ 
pillé et un porte·avions. Elridommagé, tout .l'ln récla~.ant la9~;nent. de son P'!Ys, '. . 1 . '. 

le c:oulag~ de deux ou trois porte-avions, d'un c:ontre- ,Je vIens tout J~ste. <te relitr~r d ~l1e Francecom 
torpilleur et de 11 à 14 a",très navires japonais, dontPI~tement. submer9<;e P?r ~ne.l11vaSIOI'! de barbcred'f 
trois cuirassés endommagés... 1 qUI se sont empares, dlt,l.amlral, de la plus g~qnG 1.. .." ,part dis ressources materlelles du pays et qluont 
, ~e.s Japo~als, affirment que les port~-QVlons ame-. pratiqué la de~truction parmi les possessions spirituelles 

~}calns :o~!es ~:alent~e. 19,990 tonnes, des typ~sdu peuple français. Je ne trouve pas les mots, pOUf 
Enterpme et ~ornet'; !I~ p;etendent de plll! avoir exprimer. le sentiment de liberté que l~on éprouve en 

ae~(;endu 120 aVions amenc:alns autollr de 1 de da arrivant en Amériqlle ... Le peuple frànçais souffre 
MIdway. ". d'une défaite militaire complète, il est désorganisé, 

L'affaire'de Midway, selon Tokio, est terminée, mais désartjc:ulé,sans influence aucune sur le gQuverne­
IJattaqlle contre Dutch-Harbour, après avoir c:ausé la ment. Il n'y a cependant pas d'autre agence qUia le 
pertedil 14 avions et d'un transport amér1cains, aurait gouv!!rnement pour nous permettre de mc.intenir un 
Élu des suites, avec: débarquement allx îles Aléoutiennes, c:ontac:t avec le peuple de France". 
oi'.! des opérations se p~ursuivraiënt. Le communiqllé da Ce qui revient à dire que Washington, tant que !e 
Tokio porte, que des positions de l'ennemi ont été président Roosevelt s'en remettra à l'opinion. de I~amiral 
détruitas dans c:et arc:hipel, que des réservoirs de Lea~y, maintièndra des relations qiplomatiques avec 
pétrole ont été bombardés en deux endroits et incell- Vichy, L'amiral tient le maféch,al Pétain' comme' le 
diés, de même quIpn vast~ hangar. digne représentant du peuple français et son gouver-

Une émission radiophonique de Tokio mande que lIemellt comme le gouvernement auto~isé de l'Etat 
des forces japonaises ont occ:upé la partie ouest de français.. . 
l'archipel alécutiell. GRANDE-BRETAGNE ET ETATS-LJNIS 

j 
.. D,e tout cela, a. ueuns. cO,nfirmation d'e sOllrce amé- Les de!lx grands partenàires de la coa!ition des 
~icaine. Si des opérations sont en cours allx îles Nations Unies décident de resserrer davantage, aux 
~Iéoutiennes, Washington n'en parle pas. finsde la guerre, les liens de leur collaborationécono­

LE CAS DE LA FRANCE mique. C'est la mise en commun, cette fois-ci, de leurs 
,--" . . industries manufacturières et agricoles. Deux nouvelles 

Le cas de la Franc:e, défaite, écrasée, rendue, reste c:om'!1issions sont établies, celle .de, la production et 
un problème de première importance pour les Alle· des re!iSOlirces combinées r'Combined Production and 

! mands, qui l'ont pu momentanément et partiellement Resources Boardll
) ,et celle des produits alimentaires 

maîtriser, po~r . les Anglais aussil ses alliés d'hier, et .1 combinés ("Combined Food Boardll
). Le président 

pour les ÀI!1éricains, qili viennent à peine d'entrer dans Roosevelt, à Washingto!1, et M. Winston Churchilll il 
le nouveau conflif universel, Il y a quin.ze jours encore,Londres, . ont faitsimulta!!ément connaître les !,!oms 
à Washington co-mmeà Londres, la propagande, sous de lellrs représentants dans l'une et l'autre: M. ponal~.:. 
sa forme écrite et soussà forme parlée, laissait enten- M. Nelson, président du '~.P.B.u ('~arProdudiol'l 
dre que le gouvernement de Vic:hy, lè maréc:hal Pétain Board") des Etats-Unis, et M. Oliver Lyttleton, mi­
se voyant dans la nécessité de céder .auxpressions de nÎSfre britanniqlle de la; Production, présentement en 
l'antibritanniquê Pierre Lavat laisserait les Allemands mission all,x Etàts-UnÎs, formeront le "Produc:tion and 
s'emporerde la flotte française et leur permettrait en Resources Board"; M, Claude Wickqrd, secrétaire. ie 
même temps dfutiliser sinon d'oècuper c:omplètement l'Agriéulture dans li') cabinet Roosevelt, et M. R . .,.H. 
les territoires françaisèle l' Afrique du Nord. Rien de~Brand, chef de la missioll britannique du ravitaillement 
tout cela ne s'est produit; 10 propagande en a été, une aux Etats~Unis, formeront l'autre commission. 
fois de plus, pour ses frais. Production, transformation, fabrication, transports, 

Dans les mêmes milieux, plus ~rticulièrement à tout est ini~ en c~mmun! "on seulement pda,' !l'ais les 
Washington, la même propagande, faite dans un autre deux PQys vont s. organlse~ pour pOllrv~~r rec!pr~u~­
sens rentre en activité. ment a· leurs beSOinS essentiels, comme s Il ne s agissait 
.. ' U~ correspondant de la IIPresse Associée", M. Wade que. d'un seulet même paYSr s~ns qu'il y a,it de du pli-

. Werner éc:rit de Wasbington uhJ ~ommentaire sur ce ~atlon. nulle part; fu cours d une ,e~trevue avec I~s 
qu'il tj~nt,' en se: fondant Slif des\ "'lpports qu'il dit jou~nahstes, le pre~lde."t R~osevelt.4 d!t. que 1'$5. Etats­
provenir de Vichy, pour lesconvic:tions intimes du ma- Unis ~eront appeles a fqlre des saCrifices maIs que, 
râchal PétaÎn, de Pierre Laval~ de l'amiral Darlan, sur d~ns 1 ensembl;, I~ nOllvel. ar:an~ement aur~ P?ur effet 
Itsoppétits et les ambitions qu'ont les Allemands, 'Cl ~ssurel'. une equltable dlstrlbutu:m des rav'talllem,~~tJ 
QI.I'i1s entretiennent, mais que les c:Îrconstanc:es les ahment~lres et .autres. Les autres pays de la :oahttolt 

. forcent à re·streindr~. des Nations U!1les Ile sl'lr~nt. p~s ~(lns !'Ill prqf!te,r. 
Il .• • • Le Canada n'est represente 111 dan$ 1 une nI dalJ! 
~elon ,de~ r.apports <le ~onne SOllrce qUI v~enl1êl1t l'autre des nouvelles c:ommissio.ns. Le président RoOse~ 

de Vlchy,ecnt-II, .deux, annees de g~erre. depUIS .Dun- veit a illdiqué qu'à toutes fins pratiques cependant, l, 
kerq,ue. ont,c~nvamc:u le ~hef de, 1 E~at fr~~nçals, le Canada se trouve ay~c les Etats-U"Î!, parce queM. 
m~rechal Peta,", que les pUlss,ances de ! Axe l' peuvent Donald"M .. Nelson se trouve à agir pour tQute l'Amé­
yalflcre. U !ut ,un. temps a~re,s JO ch~te .de al France, riqlle du Noril et parce qu'il existe déjà, qUQ:nt à lQ 
en 1940! ~u. Peta," a. c:o,nsl?ere Jo v!~toJre a.lemande production, une intégratio,t étroite du Canada et des 
co.mme Il!evltable; m~ls a Ihe~re qUII, est, dl.sent ceg Etats-Unis. ,1 

'rem es rapP!Jrts, levl~!lx marech?1 ;st COnVainCU que. L'autre grande guerre avait YU des coalitions meliS 
1 Al!el!'ag~e etsesalhes seront defa~ts .. ~e .ch:f cofla- certes pas si étroites que celles qui sont en trqin de se 
bOr?tlQnl1lste du gouvern:ment de Vichy, Plar.e, ~av?l.. former présenteme!lt.De l'autre guerre, il était résulté 
cr~lt cepen?Cll'lt lecontra/re. Un obs~rYa!eLfr. am;rlCnlO, 10 genevoise "Soc:iété desNQ.tions". Que résultera-t-il 
qUI a pu recemment parle"r0vec.. IU.I, fOlt dIre CI loviJl de la présente guerre? _ E. B •.. 
que 1'~lIemogne ne peut etre defalte, et que, de plus,lll,_VI_42 ' , 


